Ma vie de machine

Sonnet : Il comporte quatorze vers composant deux quatrains et deux tercets, modifié par Marot en abba abba
ccd eed puis, en 1547, par Peletier en abba abba ccd ede

Une belle vie de machine, ¢’est mon seul horizon!
Depuis bientot sept ans au service de mes maitres
Je les sers et pourtant, je sais ne rien connaitre

Enchassé pour toujours au creux de ces cloisons

Pour seul terrain de jeux un carré de gazon
La méme triste prairie que celle de mes ancétres
La cité interdite, celle qui m’a vu naitre

Restera a jamais mon écrin, ma prison

On m’enjoint de me taire, ne jamais aboyer
D’étre sage et docile, d’étre assis ou couché,

De faire le beau parfois et de courber 1’échine.

Oui je ne suis qu’un chien, compagnie pour les rois

De la race des joujoux que 1’on nomme pékinois

Mais qui réve en secret de découvrir la Chine !

Bruno lafage, 04/01/2017



